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I. INTRODUCTION

1. Les Economies africaines continuent de dependre en grande partie des ressources en

devises provenant de Importation de leurs produits de base. L'instabilite' des recettes provenant

de Fexportation de ces produits depuis une dizaine d'annees justifie le bien-tbnde de cette £tude

dont 1'objectif est de mettre en exergue differentes mesures et politiques specifiques qui peuvent

aider les pays africains a stabiliser leurs recettes provenant de Fexportation des produits de: base.

2. L'e'tude est pre'sente'e en quatre chapitres. Au premier chapitre, la problematique des

produits de base en Afrique est brievement presentee. Le deuxieme chapitre discute des plus

importants mecanismes de stabilisation existants. L'objet du troisieme chapitre est de faire le

point sur ('experience africaine dans la stabilisation des recettes d'exportation des produits de

base, tandis que le chapitre quatrieme propose des recommandations de politiques specifiques

pour une meilleure stabilisation des recettes d'exportation des pays africains.

II. PROBLEMATIQUE DES PRODUITS DE BASE EN AFRIQUE

3. La problematique des produits de base en Afrique reve"t essentiellement deux aspects: la

preponderance des produits de base dans les economies africaines et la chute continue des recettes

provenant de rexportation de ces produifcs.

a. Les produits de base dans les economies africaines

4. Les economies africaines sont fortement dependantes des recettes provenant de

1'exportation d'une poignee de produits de base essentiellement agricoles. D'aprfcs les donntSes

du Rapport Fraser qui portent sur la p^riode 1982-1986, 66 pour cent des pays du continent tirent

plus de 50 pour cent de leurs recettes d'exportation de seulement deux produits. Et pour l'annee

1987, en guise d'exemple, plus de 82 pour cent des recettes d'exportation des pays africains

provenaient de 1'exportation des produits primaires.

b. Chute continue des recettes d*exi>ortation

5. La chute continue des recettes d'exportation des produits de base tient a des facteurs aussi

bien relatifs a Toffre qu'a la demande. Les facteurs relatifs a Toffre sont notamment la chute



des cours, la surproduction, rinelasticite - prix, les variations du taux de change du dollar, les

niveaux trfcs 61ev6s des taux d'inte'ret qui augmentent sensiblement les couts de stockage, ainsi

que la speculation.

6. Quant aux facteurs relatifs a la demande, il convient de citer notamment la perte par

l'Afrique de certains marches traditionnels au profit des concurrents de l'Asie et de l'Amerique

Latine, la baisse des revenus des principaux consommateurs consequente a la crise economique,

les elasticity's - revenu et prix - croistSe de la demande assez fortes pour de tels produits; l'impact

des politiques protectionnistes institutes par nombre de pays consommateurs; la saturation des

marches pour certains de ces produits, notamment les boissons tropicales; les problemes

structurels lies a la production tel que la faible productivite; ainsi que Finexistence ou

Tinadaptation des politiques marketing des pays africains sur les marches de consommation.

III. PRINCIPAUX MECANISMES DE STABILISATION DES RECETTES D1XPCR-

TATION DES PRODUITS DE BASE

7. Les me"canismes de stabilisation des recettes d'exportation de produits de base se subdivisent

en mdcanismes de flnancement compensatoire et en mecanismes de stabilisation des cours.

a. M&anismes de fmancement compensatoire

8. Par leur intervention ex post, les m&anismes de financement compensatoire repondent

au principe d'assurance. Lorsqu*un« perte de recettes d'exportation atteint un certain seuil, ces

mecanismes la compensent en octroyant un montant de ressources qui est determine suivant une

formule donn^e. Les principaux mecanismes (ie financement compensatoire auxquels TAfrique

a eu recours sont le STABEX et le SYSMIN dans le cadre des diffdrents accords de Lome au

sein de la convention CEE/ACP; ainsi que la. facility de financement compensatoire du fonds

mone"taire international.
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b. Mecanismes de stabilisation des cours

9. La limite majeure des mecanismes de financement compensatoire est qu'ils agissent a

posteriori: de ce fait, ils ne peuvent pas pre"venir le risque de chute de recettes d'exportation.

C'est done de cela que nait Tinteret pour les mecanismes de stabilisation ej&anie agissant sur le

facteur principal d'instabilite' a savoir la fluctuation des cours. Trois mecanismes sont retenus

dans cede e*tude: les accords de produits, les techniques des marches boursiers ainsi que les

facility du Fonds commun de la CNUCED pour les produits de base.

10. Le me*canisme de fonctionnement d'un accord de produit consiste a stabiliser son cours

par le controle de son offre. Le contrdle de l'offre peut se faire par un stock re*gulateur ou par

un quota de production ou d'exportation. Les marches boursiers, quant a eux, peuvent permettre

la stabilisation du cours d'un produit en couvrant ce dernier contre le risque de variation de prix

par la technique du iiedging. Enfin, le Fonds commun de la CNUCED pour les produits de base

peut contribuer a la stabilisation des cours des produits de base en financ.ant des programmes de

diversification verticale dans le secteur des produits de base (par le truchement de son second

guichet) ou en financant les operations de retention du stock re"gulateur (par le truchement de son

premier guichet qui n'est malheureusement pas encore opeYationnel).

IV. L'EXPERIENCE AFRICAINE DANS LA STABILISATION DES RECETTES

D'EXPORTATION DES PRODUITS DE BASE

11. L'Afrique a b&ti son experience dans la stabilisation des recettes d'exportation des

produits de base autour de deux axes: 1'axe national et 1'axe international.

a. Actions nationales de stabilisation: Caisses de stabilisation ou Marketing Boards

12. Les actions nationales de stabilisation ont etc" centre*es sur la creation de caisses nationales

de stabilisation ou "marketing boards" par la plupart de pays africains. Ces caisses ont relative-

ment bien fonctionne jusqu'au deTrot des annees 1980. Avec les problemes du secteur des

produits de base qui sont apparus a partir du de1?ut des annees 1980, ces caisses de stabilisation

ne sont plus parvenues a remplir leur objectif primordial, a savoir assurer un prix re*munerateur



aux producteurs et jouer le role d'intermediation entre ceux-ci et le marche" international. C'est

ainsi que la plupart de ces institutions ne sont plus actuellement que des squelettes sans activite

e'conomique significative. Dans d'autres cas, certains pays les ont purement et simplement

dissoutes ou mises en faillite.

b. Actions Internationales de stabilisation

13. Les pays africains ont e*galement participe a la plupart des m&anismes multilateraux de

stabilisation des recettes d'exportation des produits de base decrits au chapitre troisieme de

I'e'tude: le STABEX et le SYSMIN dans le cadre des accords CEE-ACP; la Facility de

fmancement compensatoire du FMI ainsi que les accords de produits. En general, rAfrique n'a

pas pu experimenter la stabilisation par le hedging de m6me qu'elle n'a pas encore pu tirer profit

des facility's du Fonds commun de la CNUCED pour les produits de base, peut-Stre parce que

ce Fonds vient a peine d'etre ope'rationnel.

14. II convient de souligner que, en ge'ne'ral, si ces me*canismes ont joue" un certain r6le dans

le sens de la stabilisation des recettes d'exportation des produits de base africains, ils ont ete

d'une efficacite' tres limitee, certains d'entre eux corame les accords de produits ayant pre'sente'

de gros problemes d'applicabilite*.

V. PROPOSITIONS D'ACTIONS POUR LA STABILISATION DES RECETTES

D'EXPORTATION DES PRODUITS DE BASE PAR LES PAYS AFRICAINS

15. Les recommandations specifique de politique ge'n&ale pour une meilleure stabilisation des

recettes provenant de rexportation des produits de base par les pays africains peuvent Stre

regroupees en trois categories: les mesures aux plans national; sous-regional et regional; et

international.

a. Mesures au plan national

16. Au plan national, les mesures proposees consistent en Tamelioration de la compe'titivite

des produits de base africains par la reduction de leur cout de production et 1'amelioration de leur



quality notamment par l'adoption de technologies plus productives; la mise en place d'une

politique macro-economique en faveur de la production et de la commercialisation des produits

de base; l'integration verticale maximale du secteur des produits de base; la rationalisation des

operations de production, distribution et commercialisation des produits de base en associant

davantage le secteur prive"; la mise sur pied ou le renforcement des infrastructures modernes de

production, de stockage et de commercialisation des produits de base; et enfin, la bonne gestion

des recettes d'exportation provenant de ces produits en les affectant au d^veloppement

socio-e-conomique pour relever le niveau de vie des populations les plus pauvres et creer ainsi

des effets induits.

b. Moires au plan sous-re'gional et regional

17. Au plan sous-regional et regional, il est recommand^ d'entreprendre un programme

commun de promotion des exportation de produits de base a travers notamment la constitution

de groupements de marketing a Importation; de favoriser la creation destitutions regionales

en matiere de recherche et technologie cibl&s sur des produits de base specifiques represents

un interet commun; de mettre sur pied et/ou multiplier des institutions financieres orientees vers

le financement du commerce exterieur; de favoriser des Changes compenses entre pays

appartenant a une meme sous-region; de developper et vulgariser un systeme de collecte et de

diffusion d'informations commerciales sur les potentiality d'echanges intra-africains et entre

l'Afrique et te reste du monde; ainsi que de prevoir, au sein du secretariat de la CEA, une unitf

chargee ^rifiqnement de la question des produits de base en Afrique compte tenu de leur

iraportance strategique pour l'Afrique.

c. Mmaires au plan international

18. Les mesures recommand&s au plan international portent sur le renforcement de la

capacite de negotiation des pays africains au sein des instances multilaterales de cooperation

commerciale; la mise en place de mecanismes approprife pour la renegotiation des accords de

produits ou tout autre mecanisme de controle de l'offre (la rencontre de Kampala ( Aout, 1993)

entre principaux producteurs de caft dome de l'espoir aux producteurs et aux exportateurs de

cafe" du monde en developpement pour ce qui est de la stabilisation des cours du caf<5); la, mise



sur pied d'un cadre permettant a l'Afrique de participer aux bourses internationales de produits

de base et, enfin, la creation de co-entreprises avec le monde deVeloppe pour favoriser Ie

transfert de capitaux et de technologies vers le secteur des produits de base en Afrique.

VI. CONCLUSION

19. La crise persistente des economies africaines telle qu'elle se manifeste actuellement est

le re"sultat d'une complexity de facteurs; la depression des marches des produits de base ayant

conduit a une chute drastique des recettes en devises en constitue Teldment essentiel. Pour tenter

de surmonter cette crise, les pays africains ont recouru a diffdrents mecanismes de stabilisation

qui ont eu un impact marginal sur la stabilisation des recettes d'exportation. S'il est vivement

recommande de revigorer les mecanismes deja existants, il s'avere egalement imperieux d'exploi-

ter de nouvelles voies telles que le recours aux techniques de hedging sur les marches a terme

et le recours aux facility's offertes par le Fonds commun de la CNUCED pour les produits de

base.

20. Quant a I'idee de creation de bourses regionales de produits, elle parait pre'maturee pour

etre exploited comme une r^ponse au problfeme de produits de base tel qu'actuellement pose a

rAfrique. Le faible volume des ^changes intra-africains et les barrieres qui restent dressees

contre eux; les contrdles excessifs que les gouvernements exercent sur les activit^s commerciales

et sur les prix, I'absence d'une gamme varied de produits repondant aux normes internationales

de qualite, entre autres, sont les problemes auxquels il faudrait d'abord s'attaquer pour ratisser

la voie vers la creation de bourses regionales de produits en Afrique.


